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filles de l’Eglise. Le sort de la femme, soit à Rome, soit en Cièce, 
était épouvantable. Marie, par l'austère pureté de ses moeurs, com­
mande le respect. Joseph, par la sage retenue qui fait fleurir en ses 
mains le sceptre d’un commandement tempéré par la noblesse, est 
le modèle des époux, Jésus par son obéissance, est le modèle des 
enfants. Grandes et sublimes leçons de la Sainte-Famille, à Nazareth 
qui ont relevé les foyers que l’on voudrait aujourd’hui ramener aux 
mœurs barbares, tant est grande la haine qui inspire les pires folies 
de l’irréligion !

Jésus déposa la robe de lin que lui tissa Marie et rexêtit la dure 
tunique du travailleur. Dès l’aurore, il s’approchait de sa Mère pour 
lui demander un baiser qui fût une bénédiction et, avec Joseph, il 
allait, dans l’atelier, travailler afin de souffrir.

Le soir venu, il prenait place à la pauvre table de famille et le 
Créateur des mondes mangeait un pain acheté avec le prix de ses 
sueurs ! C’est ainsi que ses humiliations et son travail expiaient 
notre orgueil et notre paresse et que ses souffrances nous méri­
taient le pardon de nos crimes. En voyant Jésus demeurer à Naza­
reth et non attendre son heure au milieu des adorations de touf, on 
songe au Dieu du tabernacle qui, pour de si longues années, quitte 
son ciel et réside au milieu d’hommes hostiles ou indifférents pour 
la plupart. Il revêt une bure grossière, lui dont la gloire éternelle 
est le vêtement ; il se nourrit d’un pain acheté avec le prix de son 
travail et condamne ainsi la vie élégante et facile de tant de riches 
oisifs qui ne méritent pas le pain qu’ils dédaignent et ne savent pas, 
par leur charité, se faire pardonner leur luxe et leur oisiveté.

Jésus, à Nazareth, a pour but, non seulement de désarmer le ciel, 
irrité, mais encore de ramener l’homme dans le chemin de la vertu. 
Le mensonge, la fraude, l’ivrognerie, l’impudicité, la vengeance 
avaient des autels, des prêtres, des temples. Comment faire hair au 
genre humain ce qu’il aimait et comment lui donner l'amour de ce 
dont il avait la haine ? Jésus aborde le travail le plus dur, le tra­
vail manuel, si méprisé alors et infligé aux esclaves comme une 
peine.

Jésus veut être travailleur. L’humilité est une honte et le mot qui 
l’exprime est, au temps du Christ, synonyme de bassesse : Jésus se 
fait appeler le fils du charpentier, charpentier lui-même.

Ses compatriotes ét< inés se demanderont comment l’enfant d’une


